
Coopération avec les partenaires

Programmes de volontariat
Coopération internationale basée sur les citoyens : Des agents de changement au service 
d’un monde meilleur

 Les programmes de volontariat de la JICA encouragent la 
participation des citoyens souhaitant prendre part au développement 
économique et social ainsi qu’à la reconstruction des pays en 
développement. Largement reconnus comme emblématiques de 
la coopération internationale au niveau local du Japon et de la 
JICA, les programmes de volontariat – notamment les volontaires 
japonais pour la coopération à l’étranger (JOCV), créés en 1965 
– sont grandement appréciés par les pays partenaires. Ces 
dernières années, les participants de ces programmes ont fait 
l’objet d’un intérêt croissant au Japon pour leur contribution à 
l’internationalisation et à la redynamisation de la société japonaise.

Quels sont les programmes de volontariat de la JICA ?
 Les programmes de volontariat de la JICA ont débuté durant 
l’exercice 1965 avec l’envoi de 29 JOCV dans cinq pays, à savoir le 
Laos, les Philippines, le Cambodge, la Malaisie et le Kénya. Depuis 
plus de 50 ans, à la fi n mars 2020, près de 54 000 volontaires 
de la JICA (dont plus de 45 000 JOCV) s’étaient engagés dans 
différentes missions à travers le monde en développement, en tant 
que porte-étendard de la contribution japonaise à la communauté 
internationale.
 Pendant l’exercice 2019, la JICA a réformé son système d’envoi 
des volontaires en remplaçant les deux catégories basées sur l’âge 
par deux nouvelles catégories : (1) la catégorie générale, qui couvre 
des domaines aussi spécifi ques que variés pour un large éventail de 
projets ; et (2) la catégorie senior, pour les experts disposant d’un 
haut niveau d’expérience et de compétence nécessaire pour les 
projets sélectionnés. La JICA envoie quatre types de volontaires dans 
les pays partenaires : (1) les JOCV, (2) les volontaires seniors, (3) les 
JOCV et les volontaires seniors auprès des communautés Nikkei, et 
(4) les volontaires à court terme, dont la durée d’affectation varie 
d’un mois à un an. Les deux premiers types regroupent la majorité 
des volontaires de la JICA.

Contribuer au développement des ressources humaines pour le 
Japon et le monde
 Ces dernières années, une grande attention a été apportée – 
en matière de développement des ressources humaines – aux 
expériences des JOCV qui ont vécu et travaillé aux côtés des 
populations locales pour résoudre ou remédier à des problèmes 
dans une société et une culture différentes de celles du Japon.
 D’anciens JOCV jouent aujourd’hui un rôle actif dans la 
mondialisation sociale au Japon et à l’étranger ainsi que dans la 
redynamisation régionale en tant que talents capables de réfléchir 
en dehors des sentiers battus dans un environnement nouveau, de 
collaborer avec les personnes qui les entourent et de prendre la tête 
d’initiatives innovantes. Les programmes de volontariat de la JICA 
sont reconnus comme un moyen d’insuffler du « dynamisme dans 
la société japonaise et le reste du monde ».
 Le nombre d’emplois offerts par des entreprises privées à des 
JOCV rentrés au Japon se monte à 1 341 à la fi n de l’exercice 

2019. Plusieurs gouvernements locaux et conseils de l’éducation 
ont des quotas de postes ou des traitements préférentiels pendant 
le processus de sélection. En 2019, 81 gouvernements locaux, 37 
conseils de l’éducation, 19 écoles supérieures et une université 
pratiquaient ces traitements préférentiels réservés aux anciens 
volontaires.

Renforcer la coopération avec divers partenaires au Japon
 La JICA coopère avec des partenaires nationaux tels que les 
gouvernements locaux, le secteur privé et les universités pour tirer 
parti de leurs technologies et de leurs connaissances et résoudre 
les problèmes des pays en développement.
 La coopération de la JICA contribue non seulement à surmonter 
les défi s auxquels sont confrontés les pays en développement, mais 
aussi à former les ressources humaines adaptées à la mondialisation 
du commerce nécessaires à ces entités. Au cours de l’exercice 
2019, 10 volontaires ont été envoyés en partenariat avec des 
administrations locales, 13 avec le secteur privé et 153 avec des 
universités.
 La participation d’enseignants en activité aux programmes de 
volontariat de la JICA exerce un impact positif sur l’enseignement 
scolaire au Japon ; l’expérience montre qu’ils contribuent à la 
promotion de l’éducation au développement et à la compréhension 
internationale, tout en répondant aux demandes des étudiants 
étrangers au Japon. Un total de 125 enseignants d’écoles publiques 
ont été envoyés à l’étranger en 2019.

Contribuer à des programme de développement divers
 Les programmes de volontariat de la JICA promeuvent la 
coordination avec les autres projets de la JICA et les organismes 
de volontariat d’autres pays afi n de répondre à des programmes 
de développement divers. De plus, les programmes de volontariat 
sont conçus pour contribuer à tous les stades des programmes de 
développement tels que la formulation, la sélection des candidats, la 

Papouasie-Nouvelle-Guinée : Un JOCV chargé du développement communautaire travaille sur 
l’augmentation des revenus par le maraîchage.
(Photo : WADA Hiroshi)
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formation avant la mission et le soutien aux activités des volontaires.
 Par exemple, la JICA a envoyé une première équipe de JOCV 
spécialisés dans  l’enseignement des mathématiques au Guatemala 
en 2010. Les JOCV ont travaillé à l’amélioration des cours de 
mathématiques en faisant un bon usage du manuel national 
Guatematica, résultat d’un précédent projet de coopération 
technique de la JICA dans le pays. Au cours de l’exercice 2019, 
ces JOCV ont organisé 227 formations et sessions d’étude de cours 
pour un total de 1 779 enseignants et enseignants stagiaires locaux. 
De février à mars 2020, un journal national a publié à 15 reprises 
des exercices contenus dans Guatematica, pour des élèves du CM1 
à la 6e, montrant ainsi l’intérêt pour l’aide japonaise en matière 
d’enseignement des mathématiques.
 Depuis l’exercice 2008, la JICA a envoyé plus de 270 JOCV 
dans 21 pays dans le cadre de l’équipe d’action pour la sécurité de 
l’eau (W-SAT pour Water Security Action Team). Le gouvernement 
japonais a annoncé l’établissement de la W-SAT lors de la quatrième 
conférence internationale de Tokyo sur le développement de 
l’Afrique (TICAD IV), en 2008, pour améliorer l’accès à l’eau 
potable et l’assainissement en Afrique. Au cours de l’exercice 

2019, 28 membres de la W-SAT ont mené un large éventail 
d’activités dans huit pays. Il s’agissait notamment de (1) soutenir 
les associations de gestion de l’eau pour sécuriser l’eau potable 
et exploiter et entretenir les installations d’approvisionnement en 
eau ; (2) promouvoir la sécurité de l’eau potable par une aide à 
l’augmentation des revenus des résidents ; et (3) améliorer la santé 
publique en prodiguant des conseils sur le lavage des mains dans 
les écoles et les communautés.
 Dans le cadre du programme de contribution internationale 
« Sport For Tomorrow » mis en œuvre par le gouvernement japonais 
dans la perspective des Jeux olympiques et paralympiques de Tokyo, 
la JICA a envoyé des volontaires dans les domaines de l’éducation 
physique et du sport afi n de promouvoir la pratique sportive dans 
les pays en développement.

 En septembre 2020, la JICA a été contrainte de rapatrier les 
JOCV au Japon en raison de la pandémie de COVID-19 ; cependant, 
l’Agence envisage la possibilité de les renvoyer en fonction de la 
situation dans les pays et régions d’affectation.

Nombre cumulé de volontaires de la JICA par région (mars 2020) Nombre cumulé de volontaires de la JICA par secteur (mars 2020)

 De nombreux indigènes de Bolivie ignorent 
l’existence des maladies liées au mode de vie 
qui les concernent, en particulier le diabète et 
l’obésité.
 Une infi rmière JOCV en santé publique affectée 
dans une région où vivent de nombreux indigènes 
a noté ce problème et décidé d’y répondre. En 
coopération avec ses collègues de la région, elle 
a élaboré une brochure médicale de grande qualité 
pour encourager les populations autochtones 
à repenser leur mode de vie et prévenir ainsi le 
diabète, l’hypertension et l’obésité. Avec cette 
brochure, elle a organisé plusieurs séminaires qui 
se sont révélés effi caces. Plusieurs participants 
ont réussi à changer leur mode de vie.

 Sous l’égide du projet d’amélioration du 
réseau de santé maternelle et infantile à Oruro, 
un projet de coopération technique de la JICA 
mené dans la région bolivienne où elle effectue 
sa mission, la JOCV a présenté la brochure 
devant des fonctionnaires du ministère de la 
Santé qui ont exprimé un vif intérêt et salué son 
travail. Ses activités ont produit un véritable effet 
d’entraînement. La brochure devrait être utilisée 
pour prodiguer des conseils sur la santé et les 
modes de vie dans tous les départements de 
Bolivie. Le gouvernement bolivien a également 
demandé à ce que d’autres JOCV viennent 
travailler dans le secteur de la santé.L’infirmière JOCV (au centre) utilise la brochure pour fournir des 

explications.

Élaboration d’une brochure médicale pour la prévention des maladies liées au mode de 
vie parmi les populations autochtones

Bolivie : Une infirmière JOCV en santé publique au travail

Asie
15 543

28,6 %

Maghreb 
Moyen-Orient

3 583
6,6 %

Afrique
15 499

28,5 %

Amérique du Nord, 
Amérique latine et 

Caraïbes
14 376

26,4 %

Europe
705
1,3 %

Pacifique
4 712
8,7 %

Planification, 
administration 
publique
5 796
10,7 %

Projets publics à but 
non lucratif
3 688

6,8 %

Agriculture, forêts, 
pêche

6 753
12,4 % Production 

industrielle
4 620

8,5 %

Énergie
100
0,2 %

Commerce, tourisme
1 401

2,6 %

Ressources humaines
22 481

41,3 %

Santé, soins 
médicaux
6 842
12,6 %

Autres
1 166
2,1 %

Protection sociale
1 571
2,9 %

57JICA RAPPORT ANNUEL 2020




